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P e r s o n n a l i t é d e l ' A é r o n a u t i q u e 

Mlle SUZANNE DEUTSCH DE LA MEURTHE 

Le nom de Henry Deutsch de la Meurthe, uni­
versellement honoré, est tenu en grande vénéra­
tion à l'Aéro-club de France, dont il fut, de février 
1913 au 24 novembre 1919, un des plus éminents 
présidents. Troisième ti tulaire de la haute fonc­
tion, il était la personnification de la bonté en-
tendue s'alliant au geste désintéressé qui per­
mettent les efforts fructueux. Les aéronats et 
l 'aviation, aux temps héroïques, reçurent ainsi des 
encouragements positifs qui hâtèrent la résolution 

Mlle S u z a n n e D e u t s c h d e l a M e u r t h e 

des problèmes de la navigation aérienne. Dans 
l 'harmonie intérieure du Club, il n'est point jus ­
qu'à ses moyens d'existence, donc de progrès futur, 
qui ne soient redevables de la bonté de Henry 
Deutsch de la Meurthe. 

Mlle Suzanne Deutsch de la Meurthe, fille de 
notre regretté président, a pris une part très ac­
tive à la vie du cercle dont elle est membre du 
comité. Lors de la création du « Roland-Garros », 
elle en fut, d'acclamations, nommée présidente. Ce 
choix, qui honore la grande société d'encourage­
ment, trouvait sa raison dans la haute situation 
mondaine, comme dans la belle ascendance de l 'ai-
mable élue. Par surcroit, la « qualité industrielle » 
de Mlle Deutsch de la Meurthe qui, il y a quel­

que temps encore, s 'intéressait à des maisons, 
telles que Nieuport-Astra, que fonda son père, don­
nait un sens plus complet encore, à l 'hommage 
de ses nombreux admira teurs . Sa grande affection 
pour les sports qu'elle prat ique presque t o u s : équi-
tation, tennis, golf, etc., la désignait entre t ous ; 
c'est plaisir de la voir conduire de puissantes au­
tomobiles et, aussi bien, accomplir de longs voya­
ges à bord des avions dont elle est proprié ta i re . 

Mlle Suzanne Deutsch de la Meurthe personnifie 
l 'amabilité la plus exquise; il n'est point de gen­
tillesse qu'elle n ' imagine pour faire plaisir aux 
t i tulaires du groupement de tour isme qu'elle pré­
side Maîtresse de maison incomparable, elle or­
ganise avec une rare sûreté de goût, visites et ré­
ceptions La dernière en date, celle du « Roland-
Garros » à Orly, le 20 mai , fut le prétexte d 'une 
réunion mondaine, à la manière inédite, dont le 
souvenir restera vif parmi les heureux invités. 
Détail charmant , les sociétaires étaient tous parés 
d'une fort jolie cravate aux couleurs de « Roland-
Garros », hommage de la présidente. 

Qu'il nous soit également permis de rappeler 
qu'infiniment compatissante à l ' infortune, elle s'oc­
cupe et soutient effectivement de nombreuses oeu­
vres de charité. En cela, elle se t rouve associée à 
la grande bonté de sa mère, Mme Henry Deutsch 
de la Meurthe, officier de la Légion d 'honneur . 
En 1930, elle fit don à l 'Etat de son magnifique 
château de Boulains, qui, sous le nom de Maison 
des Ailes, devint lieu de convalescence et de re­
pos pour les aviateurs . 

L'an dernier, Mlle Deutsch de la Meurthe fonda, 
en souvenir de son père la Coupe Deutsch de la 
Meurthe, disputée pour la première fois le 28 mai , 
au-dessus des plaines de la Beauce. Ce fut une for­
mule nouvelle et heureuse en av ia t ion , elle per­
met, sous une cylindrée de 8 l i t res , toutes les 
licences que promet la l iberté. Dans l 'a tmosphère 
technique officielle, cartel de toutes les réticences, 
barré de non possumus, de véto, de règlements ri-
gides, de coefficients de sécurité impérieux, la for­
mule l ibérale, en emportant un bastion de l ' inex­
pugnable forteresse, bri l le d'un vif éclat. A ses 
débuts, la Coupe justifie un coup de maî t re , au 
retentissement mondial , dont moteur et avionerie 
surtout seront les bénéficiaires certains. 

La présidente du « Roland-Garros », qui fut 
faite chevalier de la Légion d 'honneur en février 
1931, peut être fière de son œuvre, commencée 
voici quelques années La journée fameuse de 
1'Aéro-Club de France à Etampes en est l 'actuel 
aboutissement qui nous fait entrevoir, en glorieuse 
progression, de fastueux succès, fruits d 'une aide 
intelligente et généreuse apportée à l ' industr ie 
aérienne. 

Et tous pensent, secrètement, afin de ne point 
offenser la modestie de la femme du j ou r , tel 
père, telle fille. 

Georges Blanchet . 
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